
A la découverte de l' Epître aux Romains

Deuxième rencontre 

« La bonne nouvelle » - Romains 1 v.8 à 17

Après  les  quelques  paroles  de  salutations  et  d’introduction  (Rm  1.1-7)  l’apôtre
introduit  avec force ce qui sera l’essentiel de sa lettre,  non sans avoir exprimé sa
profonde affection pour ces chrétiens de Rome qu’il ne connaît pas mais qu’il aurait
pourtant voulu rencontrer depuis longtemps.
Au centre de son message, il y a le rappel de cette bonne nouvelle :
      le salut nous est acquis par la foi en Jésus Christ (v.16-17)

 Romains 1,8-17  (NBS)
- Un des participants est invité à lire le texte à haute voix
- Ensuite, chacun le relit silencieusement une à deux fois 

8 Je rends d'abord grâce à mon Dieu pour vous tous, par Jésus-Christ, parce
qu'on parle de votre foi dans le monde entier. 
9 Dieu, à qui je rends un culte en mon esprit, par la bonne nouvelle de son Fils,
m'est  témoin  que  je  fais  continuellement  mention  de  vous ;  10 je  demande
toujours, dans mes prières, d'avoir enfin, par la volonté de Dieu, une occasion
favorable pour venir vous voir. 
11 Car je souhaite vivement vous voir, pour vous communiquer quelque don de
la grâce, quelque don spirituel, afin que vous soyez affermis ; 12  ou plutôt pour
que, chez vous, nous soyons tous encouragés, chacun par la foi de l'autre, par la
vôtre comme par la mienne. 
13 Je ne veux pas que vous ignoriez, mes frères, que je me suis souvent proposé
de venir vous voir, pour avoir quelque fruit parmi vous, comme parmi les autres
nations ; mais j'en ai été empêché jusqu'ici. 
14 Je suis débiteur envers les Grecs comme envers les barbares, envers les sages
comme envers les gens stupides : 15  de là mon ardent désir de vous annoncer la
bonne nouvelle, à vous aussi qui êtes à Rome. 
16 Car je n'ai pas honte de la bonne nouvelle ; elle est en effet puissance de Dieu
pour le salut de quiconque croit, du Juif d'abord, mais aussi du Grec. 
17 Car en elle la justice de Dieu se révèle, en vertu de la foi et pour la foi, ainsi
qu'il est écrit : Celui qui est juste en vertu de la foi vivra. 

- Quel est votre ressenti à la suite de cette première lecture ? Chacun s’exprime 
brièvement sans que les autres participants ne commentent ce qui est dit. 

Le désir de rencontrer l’Eglise de Rome est évident. C’est la ville impériale, forte de
800.000  habitants.  Ce  que  Paul  a  déjà  communiqué  à  d’autres  communautés,  il
désire aussi  le  partager  avec les  chrétiens de Rome.   Mais son message n’est  pas
seulement théorique, il est le fruit d’une rencontre décisive sur le chemin de Damas,
expérience éblouissante, que l’apôtre a eu le temps de mûrir et d’intégrer dans sa
compréhension du plan de Dieu, tout au long de son ministère. On peut, à juste titre,
parler d’une théologie « incarnée ».
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- Qu’est ce que nous découvrons de la vie de prière de l’apôtre dans ces premiers
versets ?
- Comparez ces versets à ceux d’Ephésiens 3.14-19 …
- En quoi cela questionne t-il notre propre vie de prière ?

Ces premiers versets nous indiquent la profondeur du désir de Paul de rencontrer les
chrétiens de Rome.

- Quels sont ses sentiments en venant les rencontrer ?
- Vient-il en « super apôtre » ?
- Comment se caractérise son humilité ?
- Sommes-nous conscients que nous avons à apprendre les uns des autres ? 
Comment cela s’exprime t-il dans nos rapports mutuels ?

Les versets 16 et 17 nous introduisent dans le cœur même de la pensée de l’apôtre :
L’Evangile est « puissance de salut » offert à « quiconque » croit.
Cette affirmation est précédée de la conjonction « car » (gar en grec = en effet) :

- Quels liens ce « car » établit-il avec les versets précédents ? 
- L’apôtre affirme avec force qu’il n’a aucune « honte » par rapport à l’évangile. En
quoi cette allusion à la « honte » nous questionne ?
- Sommes-nous aussi hardis que lui à proclamer notre foi ?
- Peut-on brièvement citer les obstacles ou les peurs que nous rencontrons dans 
notre témoignage ?

Nous verrons, en avançant dans l’épître ce que l’apôtre entend par  « celui  qui est
juste en vertu de la foi vivra » et quel est cet acte de foi qui nous rend justes devant
Dieu.
C’est à la lecture des ces mots que Luther comprend que sa justification n’est pas liée
à la qualité et l’importance des ses oeuvres mais à la grâce seule de Dieu offerte à
quiconque s’approche de lui en ayant confiance - en ayant foi – en sa vie, sa mort et
sa résurrection. 

 Pendant quelques instants nous faisons silence et résumons, pour nous-même, ce
que ces versets nous ont permis de découvrir. 

Prière :
Seigneur,  pourquoi  nous  arrive  t-il  d’être  si  « timides »  dans  la  présentation de
notre foi ? La peur du regard des autres, le mépris, la moquerie … peuvent nous
paralyser … et nous restons silencieux et un peu gênés.
Aide-nous à dépasser ce que nous « savons » de toi dans notre « tête » pour le faire
descendre dans notre cœur et le laisser se réchauffer à la découverte de tout ce que
tu es.  
Viens révéler à nos cœurs que tu es puissance de salut et de vie et qu’il n’y a de
bonheur et de vie véritable qu’en toi !

Prochaine rencontre : Le juste jugement de Dieu » -  Romains 2 v. 1 à 11


